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É,

vou'u peindre coupable. Et voilà jufte

| ment ce qu'Éſope nous a ſi bien voulu mar

ucr dans la Fable de la Biche qui fuyoit le

hinoceros, ſur la premiere idée qu'on luy

| tn avoit donnée; mais qui† le connoî-,

tre& le pratiquer ſans luy donner & ſon

eſtime & ſon amitié. Voici de quelle ma

nierej'ay tourné cette Fable, c'eſt par où

|je finis cet Entretien.

F A B L E :

De la Biche & du Rhinoceros.

0 H! qu'il eſt bonde voir & de connoître

Avant que de juger des gens !

Vouloirpréter l'oreille aux diſcours médiſans

C'eſttirer de faux jours d'une ſauſſe fenêtre

, | D'une Telle & d'un Tel un ennemi malin

Fait partout une affreuſe image,

Et diſtilant ſur eux un infame venin,

feint l'un franc ſcelerat, fourbe, brutal, ſauvage,

L'autre coquette à triple étage,

Etqu'on trouve pourtant ſi-tôt qu'on les a vûs

Devertu, de merite, & d'honneur bien pourvûs

Decestraitsimpoeſturs une tête obſedée

Se forme une trompeuſeidée,

Un fat s'en laiſſe enſorceler,

Etfaitchantant Ame chorus de médiſance.

| |Cependant Boucingaut me ditavec prudence,

Monſieur, goûtez mon vin avant que d'en parler;

,|，aiſonne-t-ilſi malºnoncertes,& c'eſt tout comms

| |lt Boſſu nous le ditdans ſes plaiſans Portraits,

Voicy ſon conte fait exprés,

Quidità mille gens dont le babil m'aſſomme,

Commencez par connoitre un homme,

Vºus qui le diffamez, & puisvous parlerez, .
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Un Elephant de Barbarie

Roy de mille animaux cornus,

Superbe dans ſes airs, aveugle en ſa furie,

Et qu'une trompe bien nourrie

N'empêchoit pas d'être camus ,

Contre un Rhinoceros un jour aigrit ſa bile,

Et jura parſes dents& ſon blanc Pelican,

De perdre l'animal, fût-il le plus habile

De ceux que Lucien mit jadis à l'encan.

Ce ne fut pas aſſez que ſa rage animée

Réſolût d'attaquer ſes jours,

Il crut que par cent faux diſcours

Il devoit en tous lieux noircir ſa renommée ;

Ses partiſans à tous propos -

Aux fous qui les vouloient entendre .

Alloient au bon Rhinoceros

Conter cent pauvretez, & dire pis que pendre.

C'eſt, diſoient ils, un monſtre, avide, dangereux,

Digned'étre banni de tout le voiſinage ;

Et tant fut procedé par diſcours outrageux,

Que ſans approfondir la choſe davantage,

Sur le rapport d'autruy la plûpart parloient mal

De ce bon homme d'animal.

Mais entre les plus ſots une Biche credule

Dans ſa tête s'en étoit fait

Sur un récit ſi ridicule

Un épouvantable portrait ;

Et de loin l'ayant vû marcher dans la campagne;

Saiſie à ſon aſpect d'une folle terreur ,

Elle s'enfuit ſoudain, & tremblante de peur

Grimpa d'un ſaut leger au haut de la montagne.

Le Rhinoceros qui la vit

En rit,

Et d'un air grave & doux l'invita de décendre ;

Mais la Biche bien s'en garda.

Le ſecond jour venant au même lieu ſe rendre

Elle l'y vit encor, & ſans l'oſer atténdre

D'un peu plus prés le regarda,

Ses yeux moins prévenus le virent moinsterrible

Qu'el
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Qu'elle ne ſe l'étoit juſqu'alors figuré :
jimarchoit rondement, & d'un pas meſuré »

le front majeſtueux, & le regard Paiſible.

ce n'etoit pas pourtant encor aſſez

Pour l'attirer prés de la bête, . .

Et les coups de pinceau qu'en ſa debile tête,

Meſſire l'Élephant avoit ſi bien tracez»

N'étoient pas encor effacez.

Mais enfin certain jour au ſortir d'un bocage ,

Bec à bec elle rencontra

Maître Rhinoceros allant au pâturage »

Et qui de ſorte lui barºa
De tous les côtez le paſſage,

Que malgré ſon émotion

Il la Èorça d'entrer en converſation

D'abord elle ſe crut perdue,

Et ne penſoit qu'à s'échaper ;

Mais quand elle eut ouy la Bête mal connuë :

Maudit ſoit l'Elephant qui m'a voulutromper,

Dit-elle; il n'eſt pas dans le monde

Un animal en qui plus de droiture abonde ;

Ce n'eſt que bonté, que douceur ;

D'un faux pinceau j'étois la dupe »

Malheureux qui ſe préoccupe

Sur les malins rapports d'un adroit impoſteur.

Fin du vingt-deuxiéme Entretien.

Tºmert F LECo
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